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ONNES LE PROJET D’ENGRAISSEMENT des AGNEAUX

EST UN GROS SUCCES
T E système fédéral d’engraissement 
I pour les agneaux, qui consiste à 
* 4 faire venir dans l’Est du Canada 
des agneaux des grands herbages de 
l’Ouest pour les engraisser en hiver, 
vient de terminer sa troisième et meil- 

_ leure année laissant de beaux profits

d’agneaux et le poids de chaque agneau 
dans chaque wagon. D’après le contrat 
entre rancher et nourrisseur, le rancher, 
outre l’évaluation de $3.75 le cent livres 
sur les poids officiels de Moose Jaw, 
reçoit 40% de l’écart; on obtient l’écart 
en déduisant du prix net de vente la 
valeur des agneaux basée sur les poids 
de Moose Jaw, à $3.75 le cent livres, le 
fret et la valeur de l'augmentation de 
poids. Le nourrisseur reçoit à son tour 
la valeur du grain employé plus 60% 
de l’écart. Pour sauvegarder les ran­
chers et les nourrisseurs contre les pertes 
anormales, on déduit 10% du prix de

nouveau lec-

; Ja FERME” 
tre abonnement 
n an

ment à se diversifier, dit A. A. MacMil- En outre, l'argent des ventes commence 
lan des Services de campagne de la Di- à rentrer au début de l’hiver, car les 
vision de l’industrie animale. Minis- agneaux sont vendus de temps à autre.aux ranchers aussi bien qu’aux nourris-

sours. L’établissement de ce système, tère fédéral de l'Agriculture. Beaucoup par groupes, à mesure qu’ils sont en- 
de cultivateurs qui autrefois n’engrais- graissés. Un autre avantage encore,te facilité par la coopération du Mi- 

nistère fédéral de l’Agriculture qui l’a 
mis en marche, des ranchers de l’Ouest 
et des cultivateurs de l’Est, et spéciale­
ment de l’Association des producteurs 
de laine du sud de la Saskatchewan et 
des cultivateurs de l’Ontario.

Près de 30,000 agneaux de l’Ouest ont 
été engraissés sur les fermes de l’Ontario 
l’hiver dernier, et la majorité d’entre 
eux ont été achetés au complet par les

saient que des bœufs, engraissent main- c'est que lorsque la vente est répartie 
tenant les deux, bœufs et agneaux, car sur trois ou quatre dates de l'hiver on 
ils sont d'avis que lorsque le marché évite le risque de vendre les agneaux à 
aux bœufs est moins bon, celui des bas prix sur le marché.

ONISATION

atriement agneaux peut être meilleur. D'autre En 1935, pour se conformer au con- 
part, si les prix des agneaux ne sont que trat entre ranchers et nourrisseurs prévu chaque agneau pour le fonds d'assurance 
moyens, les prix des bœufs peuvent par le projet d'engraissement, et par 5% de la part du rancher et 5% de celle 
être bons. entente avec les ranchers, on a convenuix nous apportaient, 

z nouvelle d'une me- 
migration, présentée 
teur Sauvé où, entre 
% peut lire ce qui suit, 
triement des Cana- 
devrait être efficace- 
gé avant tout autre

ppelle que pour plue 
de siècle, nous pous»

rs du pays la populate 
nadienne. (9)
i, chaque année les 
evaient nos hommes 
ts à aider au dévelop» 
mique du pays. Ils 
arce de richesse pouf 
i reçut et les mit au

du nourrisseur.
Les rapports sous le projet fédéral 

d'engraissement qui vient de se ter­
miner ont donné une moyenne de 5c la 
livre net aux ranchers, et un nourrisseur 
qui a fourni le meilleur rapport a reçu

L’engraissement des agneaux pré- d’évaluer à $3.75 le cent livres les 
sente beaucoup d’avantages pour le cul- agneaux officiellement pesés à Moose

nourrisseurs, mais tous ont reçu de tivateur. D’abord, les agneaux vont à Jaw. Les agneaux achetés directement 
l’aide, soit sous le système d’achat des l'engrais fin octobre ou au commence- des ranchers coûtent de $4.25 à $4.50 le 
agneaux d'engrais ou sous le projet ment de novembre, et tous sont mis cent. Le taux du fret sur wagons à deux 
d’engraissement des agneaux. L’indus- sur le marché avant que les travaux ponts se monte à environ 114 cent la 
trie de l'engraissement tend actuelle- printaniers commencent sur la ferme, livre ou un peu plus, selon le nombre

$4.75 par agneau pour sa part, sous le 
contrat entre ranchers et nourrisseurs

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DU BOERENBOND
À LOUVAIN COMPTOIR D'ACHAT ET DE VENTE

Malgré les difficultés économiques de 
l'agriculture les résultats du Comptoir

. 10 h. M. Mullie, le nouveau pré- 
_sident du Boerenbond, ouvrit 
Z - la séance. Le Comité Directeur 
au complet a pris place sur l’estrade, à 
l’exception de Mgr Luytgaerens, aumô­
nier général, retenu pour motif de santé.

Nous remarquons: M. le Prof. Van 
Dievoet, vice-président du Boerenbond, 
M. le Chanoine Colpaert. M. l’abbé 
Colen. M. le Prof De Vleeschauwer.

d’achat et de vente sont encore en pro- 
Ce lundi de Pentecôte, 1 juin, le Boerenbond a tenu son assemblée grès par rapport à ceux de l’année pré 

générale annuelle dans la salle Forum, à Louvain cédente. Au cours de l’exercice ecoule,
* le Comptoir a livre 528,000 tonnes d’en-

grais, d’aliments pour bétail et de mar- 
SÉANCE DU MATIN chandises diverses, soit 11,600 tonnes

de plus qu’en 1934. La valeur totale 
FÉDÉRATION DE JEUNESSE des ventes en commun a passé de 91 mil-

, .. , . . lions de francs en 1934 à 108.5 millions
===== ===.HOkm 

organe. L’ancienne Caisse de Crédit a été
LIGUE DES FERMIÈRES transformée en 1935 en organisme de

liquidation. Des dépôts anciens, plus 
Fin 1935, la Ligue comptait 964 cer- de 400 millions ont été jusqu’à présent

es nôtres est arrêté- 
tats-Unis ne veulent 
tos gens.
tes années, après une 

les gouvernements 
l’Ottawa, un mouve» 

contraire avait été

. M. Raport et M. Conix. A droite du A la fin de l’année 1935 le Boerenbond 
président, M. Poullet, Ministre d’Etat, comptait 115,607 membres-chefs de 
à sa gauche M. Van Orshoven, qui re­
présente M. le Ministre de l’Agriculture.

Après la prière M. Van Dievoet pré­
sente le nouveau président du Boenren- 
bond: M. Mullie. Puis celui-ci adresse 
le souhait de bienvenue à la nombreuse 
assistance qui comprend plus de 2,000 
délégués des gildes locales. Devant la 
salle debout, il rend un hommage ému 
à la mémoire de notre Reine regrettée. 
Président salue ensuite les person- 
tntés présentes, parmi lesquelles nous 
notons: MM. les Sénateurs Orban, 
Smets, Smits; les députés Blavier, 
Beckers, Delputte, Maenhaut, Vanden 
Eynde, de Kerchove d’Exaerde; M. 
Vande Velde, député permanent ; M. Pa- 
rein, ancien président; M. Giele, agro­
nome principal et la plupart des mem­
bres du Conseil Supérieur.

S’étaient fait excuser: les Sénateurs 
De Boodt, Sobry et Rutten; le Député 
Van Hecke et le député permanent 
Cornille.

A l’absence de Mgr Luytgaerens M. 
Conix donne lecture du rapport sur

ettre que cela laisse 
s la plupart des Cana- 
: fit du rapatriement

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL

Le Secrétariat Général a poursuivi
activement la réalisation de son pro­
gramme aussi bien au point de vue reli­
gieux, moral et social qu’au point de vue 
professionnel. Ses 8 publications hebdo­
madaires et autres ont continué à pa­
raître régulièrement; grâce à son inter­
vention, 78,600 livres et brochures ont 
été répandus parmi les membres; en 
collaboration avec les autres services 
du" Boerenbond, il a fait donner 6,170 
conférences; et, pendant la semaine de 
Noël, il a organisé la 16e série de jour-

cles, groupant 119,906 membres, y com- ristournées aux déposants. En même 
pris 21,588 jeunes filles, ce qui signifie temps un nouvel organisme de crédit 
un gain de 6,000 membres, dont 2,000 fut fondé sous le régime de l’arrêté royal

ans, le gouvernement 
sintéressa complète- 
riement.
M. Laferté, alors • 
lonisation, décida as 
e politique aux seuls 
oince de Québec.
s crédits accordés à 
rent abolis, 
nent s'est continué 
en dépit de l’indiffé. 
diens quant à ce qui 
ur de leurs frères des

du 15 décembre 1934. Les caisses rura-jeunes filles par rapport à fin 1934.
La Ligue des Fermières, ses cercles les locales affiliées à la Caisse Centrale 

et ses sections de jeunesse ont intensifié de Crédit passèrent au nouvel organis- 
leur action. Contentons-nous de signa- me, qui a reçu le nom de Caisse Cen- 
1er les réunions des cercles d’études rê- trale de Crédit Rural. Au 1er mai 1936. 
gionaux, les journées d’études de la se- le montant des dépôts des caisses affi- 
maine de Pâques à Héverlé, les cours liées s’élève à environ 32 millions, et
abrégés, les concours de traite, les jour- d’autre part avec les moyens limités 
nées de récollection, les retraites fer- dont la nouvelle Caisse disposait et les 

nées d’études, auxquelles assistèrent mées, les réunions régionales de la jeu- difficultés des preniers mois de 1935. 
plus de 1,100 délégués des gildes. et, enfin, les journées des fer- plus de 1,400 prêts ont été accordésnesse;

mières suivies par plus de 12,000 mem- jusqu'à présent aux membres affiliésAu point de vue de l’enseignement 
professionnel le Secrétariat Général a 
collaboré à l’organisation de 482 cours 
post-scolaires agricoles ou ménagers;

revenu jusqu’à 926 
e année. C’était au 

gouvernements de 
ttawa aidaient que» 
ur de ceux que notre 
it chassés du pays, 
ue fut plus payante 
apatriement, car les 
lis avec soin, en plus 
comme capital hu­

èrent, en argent sf 
de dix dollars rot 
dépensé à faciliter

t, comme valeur éco- 
udrait ajouter celle 
urales, fermes aban- 
la presque totalité, 
:en culture.
illiers de Canadiens 
Etats-Unis, encore 

e fermes au Canada, 
deraient pas mieux 
«a pays, si nous faci- 
ur.
de M. le sénateur 
une indication que 
ablir la politique du

pour un montant total de plus de 16 
millions.

Cette activité du nouvel organisme. 
Le Service d'Inspection dirige et con" après quelques mois seulement, laisse 

trôle les gildes agricoles et les diffé- espérer qu'il pourra remplir le rôle qui 
rentes sections, les fédérations d’arron- lui est dévolu au sein de 1 organisation 
dissement, les fédérations régionales agricole et cela pour le plus grand bien 
d'horticulture, les syndicats bettera- des familles rurales affiliées.
viers. etc. SOCIÉTÉ D’ASSURANCE

Ses inspecteurs tiennent des seances 
de consultations régulières en diffé- La Société d’assurances—incendie.

bres.
SERVICE D’INSPECTION

il a pris part, comme les années précé­
dentes. à l’organisation de concours 
d’étables, d’expositions locales et régio­
nales.

Dans le domaine de la technique agri­
cole et horticole il convient de signaler

l’acitivité sociale du Boenrenbond au 
cours de l’exercice 1935. De cet aperçu 
intéressant nous résumons ci-dessous 
les données principales.
I. Conix donne ensuite lecture du
iort sur l’activité des sections éco­
nomiques du Boerenbond dont nous 
extrayons les données intéressantes 
ci-dessous.

A.-SON ACTION SOCIALE

Au cours des premiers mois de l’exer-

son action toujours plus intense en ma­
tière d'amélioration du bétail, de sélec­
tion de plants, ainsi que le développe­
ment pris par son service de contrôle 
de plants de pommes de terre.

Vu la situation économique, le Boe-

rentés localités et ont organisé 153 jour- vie, accidents—comptait 219,150 poli- 
nées d’études pour dirigeants locaux, ces, soit une augmentation de 5,650

Le montant des primes encaissées se 
chiffre à plus de 55 millions de francs.

Un membre d'Overyssche demande 
des explications sur la situation actuelle 
de la Caisse Centrale de Crédit qui lui 
sont bénévolement fournies par M. Van 
Dievoet.

La parole est ensuite donnée à M. le 
Chan. Colpaerti a. et membre du Co­
mité Directeur.

L’orateur fait ressortir que l’agricul-

(Suite au dernier couvert)

gérants, etc.

SERVICE TECHNIQUE
cice la situation de l’agriculture et de renbond, et spécialement son Secréta-

Le Service Technique eut une activité 
normale: 25 bâtiments furent construits 
sous la direction du Service de Construc­
tion. Le Service d’Electricité fut appelé 
comme ingénieur-conseil par 40 com­
munes et dirigea les travaux d’électri­
fication dans 3 de celles-ci. Le Service 
des Machines livra pour 5.5 millions de 
fr. de matériel.

riat Général, ont consacré une grande 
part de leur activité à la défense des 
intérêts économiques de classe agricole, 
s’efforçant notamment de sauvegarder 
le marché' intérieur des produits agri­
coles et horticoles, contre la concur­
rence étrangère déloyale, en obtenant 
le maintien ou le rétablissement des 
mesures douanières.

l'horticulture fut particulièrement som­
bre, mais après les événements de fin 
mars celle-ci s’est lentement améliorée.

Quant au Boerenbond, malgré les 
difficultés éprouvées par son organisme 

.de crédit au cours de l'année 1934, il a 
pu poursuivre normalement son activité, 
comme on pourra d'ailleurs s'en rendre 

compte.

NEST LAFORGE.
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